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Dimanche 18 février 2024 – Carême I 
“La tentation” 

 

 

➢ Accueil (PMM) 
➢ Jeu d’orgue 

 

➢ Invocation – salutation – introduction 
- Notre secours est dans le nom du Seigneur Dieu, qui a créé les cieux et la terre et qui nous 
sauve en Jésus-Christ.  
 

- « Seigneur, tu ne veux pas la mort du pécheur, mais qu’il se convertisse et qu’il vive. Donne-
nous, Seigneur, un cœur nouveau. Mets en nous un esprit nouveau. 
Voici maintenant le temps favorable. Voici maintenant le jour du salut » (Ez 18 :23 ;36 :26 ; II 
Cor 6 : 2) 
 

- Depuis mercredi nous sommes entrés dans le temps du Carême : c’est le temps de la 

repentance et du retour à Dieu où nous contemplons la Croix du Christ, notre délivrance, et 

où nous demandons à Dieu la grâce de passer de la mort à la vie. Dans la Croix et la 

résurrection de son Fils, Dieu s’est tourné vers nous.  

Nous sommes au début de ces six semaines durant lesquelles l’Eglise nous invite à nous 

préparer ensemble aux fêtes pascales. 

Pâques est la fête des fêtes. En elle se résume toute notre foi. Tertullien, un Père de l’Eglise 

de la fin du 2è s a écrit : « La foi des chrétiens, c’est la résurrection des morts. ». En effet, 

Jésus-Christ nous conduit de la mort à la vie. Dès maintenant, à travers les structures du 

monde qui passe, un monde nouveau, qui ne passera pas, a commencé de s’édifier dans la 

communion du Christ Ressuscité, un monde qui se construit dans la foi, l’espérance et 

l’amour. 

Voilà pourquoi chaque année, il faut à nouveau « se brancher » sur Pâques. Pâques est ainsi 

le temps où se ressourcent annuellement nos dimanches et nos semaines.  

Notre foi a subi l’usure, l’accoutumance, l’encombrement. Tant de choses nous empêchent 

de vivre toujours à nouveau dans l’amour de Dieu et du prochain.           Notre orgueil, notre 

égoïsme, nos idées, nos obsessions, nos inerties ressurgissent constamment. Et le péché 

trouble en nous l’intelligence des choses de Dieu. Il faut donc se « recycler » dans la foi. Ce 

recyclage, c’est le Carême, où l’on décide joyeusement de s’astreindre, avec toute l’Eglise, à 

une vie renouvelée dans l’obéissance de la foi et dans la communion du Christ ressuscité. 

Le Carême, temps de révision de vie : il faut cette « sainte quarantaine » pour faire de sérieux 

« nettoyage de printemps », dans nos existences, encombrées et agitées. Il y a des choix à 

opérer, des renoncements à consentir, afin que nous soyons pleinement donnés au Christ, 

Seigneur. Que ce Carême en soit l’occasion. Il faut la saisir. « Voici maintenant le temps 

favorable, voici maintenant le temps du salut. » (II Cor 6 :2)  

+ présentation de la bougie du thème de l’année :  

Franziska, l’artisane  allemande qui a réalisé cette bougie, explique ainsi sa réalisation :  
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« Dans notre vie, des limites nous sont imposées, souvent nous nous les imposons nous-

mêmes, nous nous mettons des bâtons dans les roues, un gros marqueur rouge trace des 

lignes imaginaires sur les nouveaux chemins que nous pourrions emprunter. L'espérance, 

même si elle semble être sans fondement, nous donne la force de franchir les limites. Une fois 

le premier pas franchi, une nouvelle vie germe. La foi nous encourage à oser l'espérance » 

Le ps de ce jour témoigne de cet engagement à vouloir suivre le chemin de Vie que le 

Seigneur nous indique.  

➢ Psaume 25 (Philippe MM) 
1 Seigneur mon Dieu, je me tourne vers toi. 
2 J’ai confiance en toi : ne me laisse pas couvert de honte ! 
Que mes ennemis ne se moquent pas de moi ! 
3 Pour ceux qui comptent sur toi, pas de honte, 
mais la honte est pour ceux qui te trahissent. Qu’ils restent les mains vides ! 
4 Seigneur, fais-moi connaître le chemin à suivre, 
apprends-moi à vivre comme tu veux. 
5 Conduis-moi sur le chemin de ta vérité.  
Enseigne-moi, car tu es le Dieu qui me sauve, et je compte sur toi tous les jours. 
6 Seigneur, souviens-toi de ta tendresse et de ton amour, 
car ils existent depuis toujours. 
7 Seigneur, oublie les fautes de ma jeunesse et mes péchés, 
mais à cause de ton amour, Seigneur, souviens-toi de moi, toi qui es bon. 
8 Oui, le Seigneur est bon et juste, 
il montre aux pécheurs la route à suivre. 
9 Il guide les gens simples sur le chemin juste, 
il leur apprend à faire ce qu’il veut. 
10 Chaque enseignement du Seigneur montre son amour fidèle 
à ceux qui suivent les règles de son alliance. 
 

➢ ALL 21/01 « Tous ensemble, ô notre Dieu, nous cherchons ta face » (p 230-31) 
 

➢ Sortie des benjamins (Béatrice) – CDE (Christelle et Sympho) – Jeu d’orgue  
 

➢ Liturgie pénitentielle 
 

- Remise en question: “le Carême : un temps pour être secoué” 
 

« Seigneur, en ce carême, tu m’offres l’occasion de te donner une plus grande place ainsi 
qu’aux autres.  
Mais où vais-je trouve cette place ? Ma vie est tellement chargée Seigneur ! 
Je n’arrête pas de courir.  
J’essaie par tous les moyens d’équilibrer mon emploi du temps en famille, dans ma 
profession, dans mes loisirs, mes études, mes engagements… 
Quelle place te donner ?  
Où trouver de la place pour les autres ?  
Et pourtant, Seigneur, ta présence en moi me ferait du bien.  
La présence des autres m’empêcherait de me considérer comme le nombril du monde.  
 

J’ai besoin d’être secoué ! 
L’amour est toujours là, mais il est réduit à l’habitude. 
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La tendresse est toujours là, mais réduite à un sourire usé. 
La foi est toujours là, mais réduite à mon avis, à ma façon de penser. 
Tu es toujours là, mais réduit à une relation sans chaleur.  
L’engagement que j’ai pris est peut-être encore là, mais accompli sans conviction. 
Et l’Eglise est toujours là, mais comme un self-service où je me sers quand j’en ai envie.  
La solidarité est toujours là, mais réduite à des paroles de pitié. 
Tout est là, mais en réduction, en petit …  
 

Seigneur, j’ai besoin de plus … et tu veux me le donner. 
Pendant ce carême, Seigneur, tu m’appelles à grandir, à déployer, à élargir ma vie dans 
toutes ses dimensions.  
Tu comptes sur moi pour commencer quelque chose à l’intérieur de moi-même. 
Tu me donnes l’Evangile pour aller plus loin, pour emporter notre amour, notre solidarité, 
nos engagements à des dimensions que nous n’aurions pas eu le courage ni la possibilité 
d’atteindre avec nos seuls moyens.  

(Méditation découverte dans le bulletin de la paroisse St Marc à Uccle) 
 

- ALL 44/02: 1, 2, 3  “Seigneur, je t’abandonne ma vie et ma personne »  
 

- Paroles de Vie : 
Sœurs et frères, qui que nous soyons, là où nous en sommes de notre chemin vers Dieu, 
chemin de reconnaissance, de questionnement ou de révolte, n’oublions jamais que nous 
avons le libre accès au cœur de Dieu. 
Rappelons-nous cette phrase de l’apôtre Paul aux croyants de Colosses : « il a plu à Dieu de 
réconcilier toutes choses avec lui-même par le Christ, en faisant la paix par le sang de sa 
croix » (Col 1 :20)  
Le Dieu tout aimant nous fait donc miséricorde, il nous pardonne nos errements et il nous 
conduit à la vie éternelle. 
Amen  
 

- ALL 42/02: 1,2,3 “Du cœur et de la voix »  
  

➢ Prière d’illumination:  Que parle Ta Parole ! 
 

Seigneur, 
ta parole est un heurtoir 
qui frappe à la porte de nos coeurs fatigués. 
 

Ta parole est une pluie 
qui féconde notre terre desséchée. 
 

Ta parole est une fontaine 
qui désaltère notre vie assoiffée. 
 

Ta parole est une graine 
semée dans le champ de notre humanité. 
 

Seigneur, 
nous ouvrons les pages de l’Ecriture. 
Que parle Ta Parole. 
 

(Nouis, Galette II, p132) 
 

➢ Lectures bibliques 
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- Gen 9: 8-15: Annonce de l’Alliance que Dieu établit avec Noé, ses descendants, et le 
vivant, ainsi que de son signe « l’Arc-en-ciel » (lu par Promesse) 

- I Pierre 3: 18-22: Pierre présente le déluge comme une préfiguration du baptême – il 
annonce Christ comme celui qui recherche toute personne perdue pour la sauver et 
la faire vivre par la résurrection. ( lu par André) 

- Mc 1: 12-15: Ev du 1er dim de Carême, relatif à la tentation de Jésus – Ce passage 
débute juste après le baptême de Jésus au Jourdain : il y est question de l’Esprit qui 
pousse Jésus au désert, où il est soumis à la tentation et après il débute son ministère 
en Galilée. (lu par Promesse) 

 

➢  ALL 43/05: 1,2,3,4: “Je veux répondre, Ô Dieu » 
 

➢ Méditation  
 

➢ Jeu d’orgue  
 

➢ Liturgie de Cène:  
- Préface : 

Nous disons merci pour Jésus-Christ :  
Il nous entraîne à sa suite sur le chemin qui conduit à la victoire de Pâque.  
Il nous invite à proclamer la grâce de Dieu. 
 

Prions : Seigneur, il est juste et bon de chercher près de toi un souffle nouveau pour notre 
foi, et de renouveler l’alliance que tu as fondée pour notre vie. 
En Jésus, tu as vaincu les puissances de mort qui s’opposent à la vie. 
Les nuages et les défis menacent encore, mais, présent dans nos déserts, tu es prêt à 
manifester ton salut et ta vie. 
Oui, Jésus nous a réconciliés avec la vie ; libérés des servitudes, nous pouvons construire 
notre vie avec lui: ta fidélité nous rend capables de faire face à toute situation nouvelle. 
En communion avec toutes celles et tous ceux qui luttent pour la paix et la justice, en 
communion avec toutes celles et ceux qui nous ont précédés sur le chemin de la foi et sont 
entrés dans ta paix,  
En communion avec toutes celles et ceux qui traversent des difficultés, aussi diverses soient 
elles, nous proclamons ta présence et ton action en tout lieu. 
«Saint est le Seigneur Dieu de l’Univers – les cieux et la terre sont remplis de sa gloire!» 

- Rappel de l’Institution : 
Avant d’entrer à Gethsémané dans le désert de solitude et de croix, 
« 22Pendant le repas, Jésus prit du pain et, après avoir remercié Dieu, il le rompit et le donna 
à ses disciples ; il leur dit : « Prenez ceci, c'est mon corps. » 23Il prit ensuite une coupe de vin 
et, après avoir remercié Dieu, il la leur donna, et ils en burent tous. 24Jésus leur dit : « Ceci 
est mon sang, le sang qui garantit l'alliance de Dieu et qui est versé pour une multitude de 
gens. 25Je vous le déclare, c'est la vérité : je ne boirai plus jamais de vin jusqu'au jour où je 
boirai le vin nouveau dans le Royaume de Dieu. » » (Mc 14 : 22-25) 
 

- ALL 24/18: 1,2: “Seigneur, tu es notre joie » 
 
 
 
 

- Epiclèse : 
Voici, Seigneur, le rappel de la vie parfaite de Jésus. 
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Par sa mort, il est devenu graine de vie et d’espoir, graine semée en terre pour porter un 
fruit qui demeure. 
Tout ce que tu lui avais confié fut ainsi multiplié des millions de fois. 
Sa victoire sur la mort nous permet d’entrevoir le bout du voyage, le but du chemin de la foi 
que nous parcourons à sa suite. 
Renouvelle, Seigneur, pour chacun de nous, le don de ton esprit.  
Garde-nous vigilants dans l’attente de ton retour. Seigneur ! Viens ! 
 

- Invitation : 
Le Christ s’est fait pain pour que nous devenions sa parole dans le monde. 
Comme le pain provient d’une multitude de grains broyés et unis,  
comme le vin provient de raisins broyés,  
la cène nous sort de nos isolements, l’Esprit nous unit dans une même foi, un même amour, 
une même espérance en Jésus, le Christ, notre Seigneur. 
Voici le pain et le vin, force et joie de notre Seigneur ! 
Venez, car tout est prêt ! 
 

- Fraction – communion :  
 

- Action de grâce (IDT) – intercession (Armelle) 
-Nous te rendons grâce, Seigneur, Dieu, de nous avoir comblés de ce pain du Royaume qui 
nourrit la foi, fait grandir l’espérance et fortifie l’amour.  
Apprends-nous à toujours avoir faim du Christ, Pain vivant et vrai, et à trouver la vie dans sa 
Parole. Exauce-nous pour l’amour de son nom. 
 

-  Seigneur notre Dieu, 
Ton amour inébranlable continue de nous environner. 
Comme le troupeau veille sur ses petits, 
tu veilles sur nous, 
tu prends soin de nous, et 
tu nous mènes avec tendresse, à travers la tentation, vers des sentiers de vie. 
Nous te louons, nous te rendons grâce pour toutes les manifestations de ton amour et de ta 
protection reçues cette semaine. 
Pour : ta présence dans notre communauté, la force que nous donne de pouvoir braver les 
difficultés, ton pardon qui efface nos remords, pour ton secours et ton salut en ce temps de 
carême. Pour cette traversée de l'impossible que tu nous permets de mener malgré parfois 
le manque de force et d'énergie. 
Délivre nous, Seigneur, 
quand nous sommes tentés : 
- de justifier l’oppression des autres; 
- d’offrir à notre prochain des pierres à la place du pain, du découragement au lieu de 
l’espérance; ou 
- de détourner notre attention des personnes, des lieux, des situations qui nous gênent. 
Remets-nous en cause, Seigneur, 
remets en cause toute tentation de complaisance et ramène-nous à toi, 
vers tes sentiers, vers ta compréhension des choses, vers ta justice. 
Nous te demandons ta sagesse, afin de pouvoir répondre, dans la fidélité, 
- aux souffrances, aux échecs, aux maladies des membres de notre communauté 
- aux épreuves, et tentations auxquelles nous sommes et seront exposées 
Partout dans le monde où il y a souffrance : 



 6 

là où les droits fondamentaux de tout être humain (un proche parent, un être aimé, un ami) 
ne sont pas assurés; 
là où règnent l’oppression systémique et la discrimination; 
Seigneur, nous te supplions d’être particulièrement présent auprès de ces personnes, en ces 
lieux, et donne-nous de rechercher les solutions justes.  
Donne à nos dirigeants la sagesse et l'honnêteté pour qu'ils recherchent le bien de tour leur 
peuple. 
 

A l’aube de notre voyage de carême, accorde-nous cette force dont nous aurons besoin pour 
accomplir ta volonté dans le monde. Continue de nous exaucer et de nous accorder ton Salut 
en ce temps favorable. 
 

Amen. 
 

- Retour aux places 
 

➢ Offrande : annonce – récolte/ jeu d’orgue – prière par Armelle 
-L’apôtre Paul déclare aux Corinthiens : «Que chacun de vous, le dimanche, mette de côté 
chez lui ce qu'il pourra, en fonction de ses moyens,» (I Cor 16 :2). C’est le moment de 
l’offrande pour le service de l’Eglise.  
 

➢ Annonces 
- Di 18/2 : 12h15 : réunion du consistoire en présentiel  
- Mardi 20/2 : 19h : Réunion de la Diaconie (en visioconférence)  

19h30 : Réunion du CA (en visioconférence) 
- Mercredi 21/2 : 9h30 : Réunion du Conseil Synodal 
- Jeudi 22/2 : 12h30 : Midi de la Bible : F Gonzalez : « Espérance et paix » 
- Jeudi 22/2 : 14h : à l’Armée du Salut, 34 Place du Nouveau Marché aux Grains, 1000 

Bruxelles. Etude biblique en vue de se préparer à la célébration de la Journée 
Mondiale de Prière du 1er mars (voir plus bas)  

- Samedi 24/2 : 9h : Assemblée synodale dans les locaux de l’Armée du Salut , 34 Place 
du Nouveau Marché aux Grains, 1000 Bruxelles. 

- Dimanche 25/2 : 10h30 : culte - + à l’issue de celui-ci : entretien avec Florian 
Gonzalez dans le cadre de sa candidature au second poste pastoral. +++ 

- Vendredi 1er mars, à 14h en nos locaux : célébration de la Journée Mondiale de 
Prière. Chaque année, des groupes de femmes préparent une liturgie oecuménique 
qui est partagée internationalement dans le but de découvrir et d’entrer dans la 
réalité spirituelle, ecclésiale, économique et sociale d’un pays. Cette année, la liturgie 
a été préparée par des groupes de femmes chrétiennes palestiniennes, bien avant les 
événements du 7 octobre…. 
Le thème « Un lien d’amour pour la paix » - Au vu du contexte géopolitique actuel, 
notre prière pour ces femmes et les projets qu’elles portent, sera hautement 
appréciée. Nous vous invitons très chaleureusement à vous associer à ce temps de 
prière préparé en collaboration avec l’Armée du Salut (voir affiches vertes) 

- Les 1er et 2 mars, le Consistoire partira en retraite au Monastère de Rixensart. Merci 
de porter ce temps dans la prière.  

- Dimanche 3 mars : Rencontre des Poivre et Sel : présentation d’un voyage en Chine 
par Jacqueline Verstraete. 

 

➢ Exhortation-bénédiction  
« Voici maintenant le temps favorable. Voici maintenant le jour du salut » 
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Pour faire de nous des témoins actifs de la Bonne Nouvelle, le Seigneur nous soutiendra 
dans les combats de chaque jour.  
Laissons-nous conduire par l’Esprit du Christ ! 
Sa grâce, Sa miséricorde et Sa paix seront avec nous chaque jour ! 

 

➢ ALL 43/14 : 1,2,3 : « Veux-tu naître de nouveau ? » 
➢ Jeu d’orgue de sortie 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Méditation 
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Un verset de Paul revient régulièrement pendant les temps de prière et de méditations du 
Carême : « Voici maintenant le temps favorable. Voici maintenant le jour du salut » (II Cor 
6 :2) … autrement dit, voici une occasion qui s’offre à nous, qui se reçoit et s’accueille avec 
reconnaissance.  
Le temps du Carême est un « temps repère » de l’année liturgique, qui gagne de plus en plus 
en importance dans les communautés réformées. Jadis décrié « car cela fait catholique », il 
reprend des couleurs (si j’ose dire), il gagne en profondeur, en intensité, en ampleur dans la 
spiritualité individuelle et communautaire.  
Se fait de plus en plus jour la notion de l’urgence, de l’examen de conscience, du « nettoyage 
de printemps », de la « détox spirituelle » (comme le disait Abayomi au groupe de prière 
mercredi soir)  
La nécessité de « se regarder dans le miroir », comme le disait Aissa, nous invite à nous 
plonger plus particulièrement dans les textes bibliques et, pendant ces 40 jours, à les 
méditer avec les yeux et le cœur orientés vers l’horizon de la Croix et du Tombeau Ouvert. 
Le trésor de l’Ecriture est particulière visité pendant ces semaines (40 jours + les 7 
dimanches considérés comme jours de fête) : les grandes étapes de l’histoire du salut telles 
que l’Alliance avec Noé (nous l’avons entendue ce matin), la délivrance de l’esclavage 
d’Egypte, l’Alliance avec Moïse et le don de la loi au désert, la royauté, l’émergence de la 
période prophétique, la venue du Messie et la naissance de l’Eglise seront proposées à notre 
lecture et notre méditation.  
Et l’on peut dire que c’est un « évangile de combat et de victoire » qui retentit pendant cette 
période. Les textes nous exposeront aux combats, aux « travaux intérieurs », aux remises en 
question, aux déplacements de bien des témoins bibliques.  
Les appels à la «pénitence » sont des moyens que Dieu utilise pour nous aider à nous mettre 
en état de mener ce combat.  
Oui, le Carême est un temps de grâce … mais n’est pas un temps aisé, confortable, douillet … 
Un temps qui, si nous souhaitons nous y accorder pleinement, nécessitera que nous 
mouillons notre chemise pour avancer et progresser dans la foi. 
Comprenez-moi bien, je ne parle pas d’ «œuvres », ou de « sacrifices », ou de « pratiques » 
mais je parle bien d’un cœur qui s’applique à découvrir plus en profondeur chaque jour le 
mystère de cet amour et de cette grâce qui ont cheminé par Gethsémané et la croix pour 
finir par faire rouler une pierre et laisser le tombeau ouvert … Evangile de combat et de 
Victoire ! 
Le Carême comme chemin de « traversée » de l’impossible,  
qui façonne, modèle et mûrit notre espérance.  
En ce 1er dimanche, nous sommes dans les «startings-blocks» avec peut-être les meilleures 
intentions pour ce Carême … rappelons-nous simplement que nous sommes partis pour un 
périple de 40 jours (et 7 dimanche) qui s’apparente à un marathon …. (Amusant de faire un 
rapprochement entre les 42 Km de cette course d’endurance et les 40 jours de notre voyage 
qui a commencé mercredi dernier, au « mercredi des Cendres » – le Carême, aussi une 
course d’endurance…)  
Ayons donc aussi de la bienveillance à l’égard de nous-mêmes si nous avons des « coups de 
mou », des « baisses de régime », des moments où nous « baissons un peu les bras » par 
rapport à ce que nous nous sommes fixés comme objectifs … Nous avons légitimement droit 
à des « hypoglycémies spirituelles », l’essentiel étant de garder le regard fixé sur Celui qui 
nous guide, nous accompagne, nous trace la route.  
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C’est « maintenant le temps favorable. Voici maintenant le jour du salut » - saisissons ce 
cadeau à sa juste valeur !  
 

Ce 1er dimanche du Carême est traditionnellement consacré aux « tentations du Christ » 
(comme le 2è l’est à la Transfiguration, etc) et en cette année Marc, nous sommes vraiment 
gâtés par la prolixité de l’évangéliste : « 12 Aussitôt, l'Esprit poussa Jésus dans le désert 13 où il 
passa 40 jours, tenté par Satan. Il était avec les bêtes sauvages et les anges le servaient» 
POINT-BARRE. Tout est dit ! (Mc 1 : 12-13 - Segond 21) 

L’évangéliste Matthieu consacre 11 versets à ces tentations, Luc raconte cela en 13 versets, 
Mc en 2 malheureux petits versets dit tout ce qu’il a à nous transmettre …. A nous de 
comprendre ! Mais heureusement, il nous aide !  
 

« 12 Aussitôt, l'Esprit poussa Jésus dans le désert »  
« Aussitôt ! »:  cette petite conjonction de coordination, que Marc affectionne, souligne 
l’urgence de l’Evangile. (Elle réapparaitra régulièrement sous la plume de Marc pour 
marquer le franchissement d’une étape, et l’entrée dans une nouvelle : au moment de 
l’appel des disciples, à la guérison d’un lépreux, etc) 
Ceci raccroche notre passage de ce jour à ce qui vient juste d’avoir lieu :  
-le baptême de Jésus, par Jean-Baptiste, dans les eaux du Jourdain,  
-avec la « descente » de l’Esprit Saint sous la forme d’une colombe (qui nous rappelle celle 
du récit du déluge dont nous avons lu la conclusions tt à l’heure)  
-et la « voix » qui le désigne comme « Fils bien-aimé » de Dieu. 
Et donc « 12 Aussitôt, l'Esprit poussa Jésus dans le désert » 

Il y a donc un véritable lien entre ces deux moments : le baptême et « aussitôt », le temps 
de la mise à l’épreuve au désert.  
Le moment de cette « théophanie », de cette révélation de Dieu au baptême est 
immédiatement suivi de ce temps de rudesse, de difficultés, de confrontation avec la réalité 
de l’humanité pour Jésus.  
Comme si, aux auditeurs de Marc, aux lecteurs que nous sommes, il était impératif de 
signaler que Jésus, une fois empli du St-Esprit, n’était pas dans une réalité à part, préservé 
dans une tour d’ivoire, enfermé dans sa « bulle de divinité » mais devait expérimenter la 
réalité de la condition humaine et s’y affronter.  
C’est aussi une façon de nous dire que cela fait partie de notre expérience humaine de la foi 
de vivre des moments d’exaltation, de proximité, d’intense communion avec « le Dieu trois 
fois Un », et très rapidement d’être exposé à la rudesse et sécheresse de notre réalité 
humaine.  
Nous savons tous combien, après un « moment de grâce », la confrontation avec le réel peut 
être source de déception … La vérité de notre appel se joue dans la réalité du quotidien, 
malmené par l’usure du temps, l’habitude des pratiques, les fidélités mal choisies, les 
priorités mal agencées ..  
Ce récit de Mc, dans sa brièveté, nous invite à découvrir la façon dont nous vivons notre 
fidélité à Dieu, pour pouvoir être « lancés » dans la réalité de l’existence.  
Comme si le texte nous disait aussi que le « passage au désert » est un passage obligé pour 
tout baptisé…. petit clin d’œil aux jeunes du KT et les anciens KT à qui nous répétons que le 
baptême n’est pas le certificat de réussite des années de KT, et qu’il constitue la marque de 
l’entrée « dans la vraie vie » du chrétien, celle qui nous oblige à mesurer en permanence 
l’état de notre fidélité au Dieu de l’Alliance, notamment par la manière dont nous lui 
réservons l’exclusivité, la priorité, le fondement de nos actes et de nos pensées.  
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Notre baptême ne constitue pas notre « assurance tout risque » mais témoigne de notre 
participation à cette Vie nouvelle : par sa grâce, Dieu nous introduit dans cette économie 
nouvelle qui n’est pas forcément une partie de plaisir ou un long fleuve tranquille.  
Marc est très précis dans ces 2 versets : « l’Esprit « chasse » Jésus au désert » !  
Il ne le conduit pas « élégamment », « respectueusement » comme on pourrait s’y attendre, 
puisque Jésus vient d’être déclaré « Fils de Dieu » ; il ne prend pas de gants … il ne faudrait 
pas qu’il « s’y croie », Jésus.  
Le verbe « Ekballô » « chasser, expulser, jeter» est aussi celui qui est utilisé, ailleurs dans le 
NT pour parler de l’expulsion des démons notamment !  
C’est un verbe rude, et puissant ! 
Après son moment de théophanie, Jésus est « chassé » de ce temps d’intimité avec son Père 
pour se confronter à lui-même. Comme cela sera le cas dans le récit de la Transfiguration, on 
ne « s’installe » pas dans la chaleur de la communion avec Dieu. On s’y ressource et on en 
repart porteur d’une lumière, d’une chaleur, d’un amour à partager à tous.  
Mais ce partage, cette participation au projet de Dieu, cela se « prépare » .. et pour cela il 
faut aller au désert  – c’est la nature même du désert de permettre cette préparation à la 
« vie d’ici et de maintenant», qui nous est offerte pour nous y déployer et y apporter ce 
que nous avons reçu – je ne m’attarderai pas sur ce lieu car Alain Fauconnier l’a 
magnifiquement développé dans sa méditation du 28 janvier : le désert, "un lieu à traverser, 
un lieu de passage, de transition, de ressourcement, de régénération, de purification, de 
recommencement, de repentance, de re-création, de retrouvailles avec Dieu, de retour à 
Dieu, de retour à la Vie, dans le silence et la solitude avec Dieu"  
Jésus obligé de se confronter à lui-même et à sa vocation. « Chassé » au désert, Jésus va 
découvrir comment il peut être « construit » dans ce face-à-face avec le Satan et avec Dieu.  
Dans le 1er Testament, Adam et Eve ont eux-même été « chassés » de l’Eden et envoyés dans 
la dure réalité de l’existence où il faut gagner son pain à la sueur de son front (Gen 3 :24) … 
De même, le peuple hébreu sera « chassé » par Pharaon (Exode 6 :1) et s’y aventurera 
pendant 40 ans, pour y vivre l’exode.  
Ou encore Ezéchiel (Ez 37 : 1), au temps de l’exil, que Dieu « fait sortir » pour se retrouver 
dans la vallée des ossements, image du peuple dépéri ..  
Le fait que Jésus ait été « chassé » vers l’épreuve et la tentation le relie ainsi à l’histoire de 
son peuple, à la Première Alliance, et annonce justement l’entrée dans une nouvelle 
économie, nouvelle Alliance, où ces épreuves trouveront leurs limites en ce lui, « vrai Dieu 
– vrai homme », lui qui, justement, les désarmera à la Croix.  
 

Le Carême, temps où l’Evangile de combat et de victoire est proclamé … 
Ce combat de l’épreuve et de la tentation n’est pas développé en Marc …. Alors que Mt et Lc 
vont les énumérer : tentation politique du pouvoir, tentation économique, tentation 
spirituelle … 
Marc ne spécifie pas … peut-être parce qu’il envisage celle qui se trouve diluée dans notre 
vie ; peut-être envisage-t’il la tentation la plus difficile, l’épreuve la plus ultime, celle de 
l’abandon, du doute radical, de la désespérance absolue …  
Réalité qui rôde et nous menace tous … Nul n’est à l’abri de cette tentation, de ce 
basculement dans « l’autre camp », celui où l’on perd son âme en se mettant sous la 
domination d’une puissance aliénante, où l’on abdique sa liberté et son amour en se 
rangeant sous la coupe d’une idole… Et elle a de multiples facettes, cette Idole – à 
commencer par l’image que l’on se fait de Dieu  …. 
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Le temps du Carême, « …temps favorable, … jour du salut »  (II Cor 6 :1), pour s’exercer à ces 
passages au désert, pour voir se construire notre fidélité, et la solidité de notre foi dans le 
face à face avec le Dieu de l’Alliance.  
Temps aussi pour débusquer les idoles que nous nous sommes façonnées et retourner à la 
tendresse et l’amour du Dieu de Grâce, Celui qui, par l’espérance, nous conduit au tombeau 
ouvert.  
« Voici maintenant le temps favorable. Voici maintenant le jour du salut » (II Cor 6 :2) 
Amen  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


